
PAS DE DISCOURS ! - DES PREUVES ! 
Ecoutez ceux, qui ont employé les 

PASTILLE VALDA 
contre Rhumes» Maux de Gorge, Laryngites, Bronchites, Grippes» Asthme, 

et TOUTES MALADIES DES VOIES RESPIRATOIRES 
V «p* pMl data les est chaque année * 

rentrée de reiver. Aueue trait 
B* n'avait soulagé. InragaVneV 
co i iu i iu iM de van PASTUJLtS 
don* anulaass boite» m' 
meut. £nén. Je B* naaais. — r-—-_-. 
trop vous en sxaelSMr DM Ma» tira 
reconnaissance, a 

Signé : Orna MARTIK 
10, pla^e BeuiUand, à, AngouJême. 

• u n * « M b i t 
f a n rhums anal je ma périmais ans 
a aae ds%armaear. une senie Boite de 
«M enHaimm *M1W l,W M U » m'a 
lUaUiliamt guéri. Je ma tais en 
aaaéatr de vous en lefciam en «eus 

«"net aei Me en 
> jours et Je saunait» une teea 

• n u oui miaViut aeaeaae J'ai lointirt 
un taaaasst usage i la M isssat pas 

Stgpé: Louise rUarNUB, 
Id salure, i Hélée isrtasi(nWfin) 

Monsieur 

• Depuis plusieirFssav>ér< je souffrais 
#'u»c tu-onciiKe chronlciuo oui rere-

usage d e ^ w S e J E s l ' ^ S l i t 
le m'enïrouwr iiiWaiafciaeaent ef njxts 
Jamais ma goage c'est iluMiisureusa 
• n u i . je ne twiemie pas une eeenatoe 
de lies teconunanner » met cxatlcauu 

Sut co*noe met en Boni On ne peut 
las utiifaiUs. a 

Signe : Madame TALLO-. 
InstKuirice a CoauJHuu,. 

par ejgsf,— (f.haseiT»sJ. 

f ** ma fatt un. «eveer de veaar 

•"en maudit Rtii luene) deen J'étale 
atteinte depuis sic mais. TW Basasses 
sent en trésor peur l'humanise et Je 
i eu a «Me uns tea* sens aui aeenVent 

des veies resBasateiies alaMaant ans 
A en mies usage s 

Signé iTlortouos TWtQkWkSM 
A VIPV canton de ferais** (ArlcgeJ 

Monsieur. 

eCe srraUdei'iaiTntitadedeiTispart 
de ne pas venir vous reaieiatei de la 
gurrison rapide obtenus par vos 
PASTILLES VALSA. Je teuOreis d'un 
Rhume violant accompagne d'an mal 
de gorge non moine violent : Je ne 
pouvais utus sien avaler. On asti ra'ef-
ïrit uoe^oUe de PA6BLLEC ViaM. 

sagCL . _ . 
Sent etvsrtTiefi%ee)f_ rstats nelgué. Je 
n'avais ans oTameVl. Je entra sans 
résultat dfvers tryTtuaanti lie*amie Je 
sonne* « a s vas M f N U M VA4JML 11 
m'a swsa de deux an Wal» unités pnur 

«hue : Vletor PQW.AULT, 
à Sears (Orotj. 

J'en pris auissttit et le , . 
immédiat fut bientôt suivie d'une 
guérison radicale. Je vena pesasse le. 
Monsieur, et vous pris d'agréer. . . s 

Signé ; Oaudlus RIG^.KT, 
à I-adispelle, par Cassât ( Aûierj. 

I m u M e aiguë. i u r e X l U!C«HL en • ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
A^àa deux mois de seins eeurtnnt 

sfetâtMinsaen pu nu» à Une aania vn» 
s'en étant Une tsaaedr me i HBIBBU 
ras r l l K J j K 1AUML Je veusus en 
essayer : Bien m'en prit. Bée la pre
mière eelte la ton* était 
calmée et nne seconds boite 
rapidement ma guériaon auiet 
•cufcMte, 

*— M vcuflUx 

i côenajrta 
jieurdhul 

•s IV AUBE, 

tt» Coure SainUAxditîà anenaUe. 

Monsierrr 

on fi*QB rrmnur dan* je 
trois moisi un de 

•
an dise* des mer-

— J * • caanjnr vos 
r<-,~-^-» VéUiL J'en al pris deux 
bottes et Je s o i «uenl. Votes rjêadult 
est ma rcinede mes>rcinenx ans je ne 
manquerai pas de reecmauiaimer oha-
9. ma du Marcaa^iBcrgerao(Bopdogns) 

C Vas PAJMXEE VtnVsA MX nal-
nasot aien-elMeam. A la suite d'une 
aViOMntnn ftss depnis deux ans seaf-
trast d Iwe Tewx eplnlatre ans rien ne 
par»—ail à aaiaaer. Des assis «ni las 
analrwt saseleiiis aens unesnltiaiil 
les PAJIaUg^rAlJA. Elise ^ ^ 

paTSssas eea*^ AiereL BoosUar. et 

c as senfleait traçais ans —Mr. 
cPune Trat t i f e ejnl m'eeanstennelt 
ehaque lùvcr des rmaux de ooron et 
une toun enaiemaiimn pénible. Après 
bien des naéeësnasenes esesneW sens 
renuMat, vas P«*ïlU.£i v«Ls>A xe-ent 
guérie : je ns m'enraeune pies, je ne 
soutire plus de la Corne- Aussi ereyex 
que je^ie maî Çjuc rn.t use occa' 

• r « a i centraeu 1 l» inttt d'un 

Monsieur r 

t t'exmettraî*»Qi de *»n»- adresser 
t « » « B enesniimenas penr vos 
PASHXBS VUM. Aiaciiite d une L» 
rvngo arononJWi dont jesouflVarshei-
rsaasment. J'avais Mis sirops, tisanes, 
posions, psietMes Wiassi t sans rénui
ts L il y t un casia. j'eus r«saurs s vos 
h.ro/^anlrs faMaUéS VALBA dont 
rae&an a été tsttexnent SanicW cui'en 
moins de hu* jours j'étais flucrie. 
Jamais je n'ai trouvé remette aussi 
efficace et n'as qu'un regret, c'est de 
ne pas les avoir comme* pins tôt. 
Aussi, ne maiiunawil-jc Jsanala une 
occasion de le rseemnsânder. 

a Creaes, Monetanr. .'. .» 
Sgne. Undacae OUPRE. 

11, me xcoasamax. A BassnennCDeubs). 

aoasBBxU cVnn AjjMr*at. I 
msislis, la manaj» e"an 
mettaient hors «haletas, leslalncn 

, , es'onrst l 
Le sssslattanient ntt 

t et je m'eniprWsis de m'en pen-
eterer une befte. J'en si usé trou et 
Je sois guéri : plus d^toucesnents. 
poumons. Je ne saauârs* stoofiebr, 
asscx TOQS remercier- > 

si»i r i U lia.yiTeSae»^sJallWlle) fleDefc 

• * * * * * • 

c Vemluexi 
Signe lA.stEYLOM, • 

«2, re» Oeniisi37sT5reiialie *ls*re> 

Monsieur r 

t Denuis deji plusieurs aimées, je 

Monsieur 

« Agé de 65 ans, mon nCper fl Hor
ticulteur me jorce é trarafler dehors 

ir tous les temps. Je ne compte plus 
s rtiumee et 1rs broncbMts: je tous

sais toute l'année : je passais des nnlls 
pénlfles toussant et étotflant., J'ai 
empfové quelques bottes de vos 
PASTILLES VALBA : Je ne pois y croire, 
c'est pourtant réel : je suis radicale
ment guéri et subi bien heureux dt 
vous récrire.» 

S'igné : I.ARB1GUE, 
Place de la Mairie, à Savaoaj (L-Uit) 

11juaispeiie, par basset inaier^. | s * avsa» eesnraeu m sa suis a « • ( 

Condition. ind.isperLsa.l3le # de Suocès 
DEMANDIEZ, INSISTEZ pour F«bteolr" EXIGEZ bien dans toutes les Pharmacies et seotenient dans les PHARMACIES 

/a BOtTE des VÉRITABLES PASTILLES VALDA 
portant le nom VALDA et la bande de garantie avec la marqué de fabrique déposée. 

Les Véritables Pastilles Valda ne sont jamais vendues autrement. 
La BOITE • • « - * * 
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ind.isperLsa.l3le

